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brandissant trois lances contre le monde. La Bienheu-
reuse Vierge Marie, sa Mère, s'étant jetée à ses genoux,
le supplia de pardonner à ceux qu'il avait rachetés et de
tempérer sa justice par sa miséricorde. Son Fils lui disait:
Ne voyez-vous donc pas quelles injures me sont faites?
Ma justice ne saurait laisser tant de crimes impunis. Sa
Mère lui répondit : Comme vous le savez, vous qui êtes
Celui qui sait tout, il y a un moyen de les ramener à vous,le voici : J'ai un serviteur fidèle, envoyez-le dans le monde.
Il annoncera votre parole aux hommes ; ils se convertiront
et vous chercheront, vous, le Sauveur de tous. J'ai un
autre serviteur, je le lui donnerai pour aide et il travaillera
à la même oeuvre. Le Fils de Dieu dit à sa Mère : Votre
vue m'a désarmé ; mais montrez-moi, je vous prie, ceux
que vous destinez à ur.e si grande mission. Alors, la Mère
de Dieu présenta le Bienheureux Dominique à Notre-
Seigneur Jésus-Christ. Je l'accepte, dit celui-ci, il fera
très-bien et avec zèle tout ce que vous avez dit. Elle luiprésenta ensuite le Bienheureux François, et le Sauveur
l'approuva également. Cependant Dominique considérait
attentivement dans cette vision ce compagnon qu'il neconnaissait pas encore. L'ayant rencontré le lendemain
dans une église, il le reconnut d'après ce qu'il avait vupendant la nuit. Il se précipita vers lui et, l'embrassant
plusieurs fois avec une sainte effusion, il lui dit : Vousetes mon compagnon, vous marcherez avec moi ; tenons-nous ensemble et nul ne pourra prévaloir contre nous. Illui raconta ensuite sa vision. Depuis, ils ne firent plusqu'un cœur et qu'une âme, et recommandèrent à leurs en-fants de les imiter jusqu'à la fin des âges.


